
Après la Première Guerre mondiale qui emporte les deux fils de la famille, l’affaire est reprise 

par les Joly, qui la dirigeront jusqu’à la fin du XX siècle. C’est à eux que l’on doit la physio-

nomie actuelle de l’usine. 

C’est dans les années 50 que l’usine atteint son apogée, ainsi que le système paternaliste au 

travers lequel elle est gérée. Les Sézannais, bien que mal payés et astreints à des conditions de 

travail difficiles, considéraient que travailler à l’Optique, dans la rue Haute, était une sorte de 

consécration. La ville respire au rythme de l’usine, dont les produits sont appréciés : lunetterie, 

lentilles de précision, et dans les années 1980, invention de la lentille grossissante, le zoom. 

La main d’œuvre féminine a été toujours importante et sous-payée. C’est en voyant les condi-

tions de travail sous l’autorité d’une contremaîtresse, en 1846, que Léonie Aviat, la jeune Sé-

zannaise décida de consacrer sa vie au soulagement et à l’éducation des ouvrières, ce qu’elle 

fit à Troyes sous le nom de Sœur Françoise de Sales. 

Le prochain rendez-vous des mercredis du patrimoine: le 11mai 2005 
 

Pargny sur Saulx et le patrimoine tuilier. 
 

Rendez-vous  à 9h30 dans le hall de l’Hôtel de Ville de Pargny. Vous serez accueillis par 
l’équipe de l’APIC,  la municipalité et par la spécialiste de la question, Françoise Picot. 

3     Un patrimoine à reconsidérer 

Sézanne était sans doute un des lieux où l’expression « patrimoine industriel » paraissait la 

moins adaptée. Ce sont les thèmes fournis pour les journées du patrimoine qui ont donné l’i-

dée à un groupe de personnes de mettre en valeur tout un pan de l’environnement que l’on 

avait fini par oublier tant il était familier. On s’aperçoit aujourd’hui que cette petite ville dis-

crète présente un aménagement hydraulique ancien exceptionnellement bien conservé, en tout 

cas très lisible dans le tissu urbain. L’impact énorme de l’Optique sur la ville, sa contribution 

dans les techniques qui améliorent la vision humaine, l’évolution de l’entreprise, depuis son 

modeste début dans le premier tiers du XIX siècle jusqu’à sa taille de grande structure interna-

tionale aujourd’hui, mériteraient une étude approfondie, au niveau d’une recherche de thèse 

doctorale, par exemple. Historiens, à vos plumes ! 

 

Pour plus d’informations, consultez le site de l’APIC 

www.patrimoineindustriel-apic.com 


